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Décès de Mlle
A. Roberge

A L'HOPITAL ST-LUC

yous avons appris avec regret 
de deuil cruel qui vient de s’abat- 
lftSur l'une des plus vieilles fa-
rjillv- de Thetford, celle de Mme 
ûn' Roberge, en la perte de sa 
rV Annette, décédée le 1er août, 
; l’Hôpital St-Luc de Québec, à 

fie atis.
Mademoiselle Roberge était 

«..ûinantc depuis un an environ, 
file avait été transportée à Fhô- 
itai St Luc. il y a trois semaines. 
Durant toute sa maladie, elle fit 

preuve d’un grand courage et 
tj’line résignation exemplaire. Sa 
disparition sera vivement regret­
tée à Thetford Mines où sa con­
duite édifia tous les citoyens.

[•lie laisse dans le deuil, outre 
sa mère. Madame John Roberge, 
de Thetford Mines; quatre soeurs 
Mme Atnédée Baril (Marie), 
Mme Donat Grenier (Laurctte), 
Mlle. Ber the et Jeanne Roberge; 
deux frères, M. l’abbé Nelson R<>- 
krge. du Grand Séminaire de 
Quebec, et M. Hubert Roberge, 
courtier. Elle était la nièce de M. 
l’abbé Edouard Bourrct, curé 71c 
Ste-Rose, Dorchester.

Son service aura lieu en l’église 
St-Alphonse. à S heures (heure 
solaire), samedi matin, le 5 cou­
rant.

A la famille en deuil “Le Ca­
nadien” offre scs plus sincères 
sympathies.

TENNIS

La Semaine Sociale 
de Rimouski

Fatal accident
à St-Ferdinand

La respiration

F. Smith -vs M.-L. Lafontai­
ne, 4 - 6, 6 -2, S - 6.

Calil Set la love et B. Simoml 
-vs |. M. Labhé et 1. M. Bois- 
sonnault, h-1, 2 - 6, 6-3.

Mlle L. Frochu -vs- Mlle Pau­
line Delâge, 6 -3, 0-6, 5 - 7.

F. Smit et B. McNaughton-vs- 
Vvette Baillargcon et J.-L. Gré- 
goire, 4-6, 4 - 6.

B. Simoml -vs- M. Morman- 
denu, 6-4, 4-6, 6-3.

Andrée Forchcroiï et Bcttv Mc 
Naughtmi -vs- Marg, Dclâgc et 
Jeannette Filion, 5-7, 6-2, 9-7.

Lisette Porchcron et C. V. 
Stnith -vs- M. Sctlakwc et Alber- 
tine Fare. 2 - 6, 2-6.

Ant. Beaudoin et J. R. Beau­
doin -vs- G. Icnkins et Rainboth,

La XIlie session des Semaines 
sociales du Canada se tiendra à 
Rimouski, du 13 au 20 août. S.
L. Mgr Courchesne n’est pas é- 
tranger au choix de sa ville épis­
copale comme théâtre d'un évé­
nement de cette importance. Kt 
ce n’est pas simple coincidence 
si le thème général de cette se­
maine porte ie même titre que 
l’article magistral publié par fé- 
véque de Rimouski dans la pre­
mière livraison de l’Action Natio­
nale : le problème de la Terre”.

Placé a la tète d’un immense 
diocèse qui compte une seule 
municipalité de 5,000 âmes, cet é- 
ducateur émérite, qui avait orien­
té plusieurs de ses élèves vers la 
carrière agricole, n’eut aucune 
difficulté â devenir un véritable 
évêque rural.

11 commença, par demander a 
son clergé de répondre â un ques­
tionnaire très détaillé sur les con­
ditions matérielles, sociales et re­
ligieuses de chacune des parois­
ses confiées a ses soins. Aussi, 
au cours des visites pastorales,
.ses diocésains s’aperçoivent-ils 
que leur Pasteur les conna t, les 
comprend et peut leur donner des 
conseils appropriés.

Cet évêque-sociologue a écrit 
des mandements qui constituent 
de vrais cours d’économie rurale.
11 enseigne surtout à ses cultiva­
teurs â être les artisans de leur 
prospérité en avant recours à l’u­
nion professionnelle et â la coopé­
ration.

Mais il sait aussi demander â 
l’Etat de faire sa part. 11 est fier 
de son Ecole moyenne (l'Agricul­
ture qui prépare pour le diocèse 
une élite de cultivateurs modèles 
et de chefs pour les organisations 
agricoles.

En face de l’évêché se dresse 
un édifice qu’on appelle, la-bas”, 
le petit ministère de l’Agricultu­
re”. Là sont groupés les agrono­
mes, les instructeurs, les propa­
gandistes chargés de vulgariser 
dans la région les connaissances 
indispensables pour réussir dans 
les différentes spécialités agrico­
les.

Aux visiteurs qu’il convoque 
pour la Semaine sociale, 1 évêque
de Rimouski saura offrir une....i , patinescharmante et instructive liospita-1
lité. 11 leur prouvera que sa ville
épiscopale, un des plus beaux
sites du bas Saint-Laurent, est

—-------- J La respiration est une des con
t _ . (lirions indispensables de l’cxi>Jeannette Molette, 13 ans, fille de . ,, 1 , « . .j t sj a o, imi ut icncc (Jue quelqu obstacle surgiw

Séance de Boxe 
à Thetford Mines
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rec ° °ttc* eu tivateur, :e|. notre organisme réagit pi I hettord Mines, au l'arc Thet

Imposantes
funérailles de 

Mme A. Fortier
foulait un voyage de foin lors-, , , i immédiatement. Comme question b>rd. mercredi le 11 août W33, àIwn r. 1 ava,nçanî SOi:damAe fait, n’est il pas vrai que si .les S H 30 du soir (heure avancée).
, . ° onl e „ans c c iamPlinipurctés pénèlrem dans le nez! l’ioal, 10 rondes, Hauling John

et a le crane perce par une four- L ‘ * « Lon |W n>s .Kn;nn, .... .o,....., un on eternue, et que si elles pcnc un» •ispu.mi au iiiam
enc, Bk ss lires mon .elles, « . mon na t n»tnls 1 éccr du (iindi_____ itrent dans les poumons on nuis Pn,us ,Lscl 1,11 v an.tua,

sc. N’est-il pas encore vrai quel ,xs h tank Bélanger, 15/ ll»s,
Vendredi après-midi Jri qucU|u’un étouffe, il esi coin- p hmnnic de ici.

-— -------- me pris de contorsions violentes * l'in* lùi.dc, S tondes, N ming
t- rr . , | et cherche les niovctis de respirer •«uimthc, DM lbs. \s Wihl
l n atlrcux accident est surve-

A EAST BROUGHTON

Service en l’église de Sacré-Coeur
de Jésus,

( at I lodgsoti, 11() lbs. 
Préliminaires, 6 ronde K. O

> t:, X7 .... ,.f i du bon an*,nu .i St renlinan d llablax, vcn-i , , . .
dredi après-midi, vers trois beu-! . 'c nCZ n"s seulement un „ de ()l|., .ys.
res, lorsqu’une fillette de 13 ans. >tn>l ' ’ 1 Lsl L p’u ,Ki,] Lacroix. 135 lbs,’de Tliciford
Jeannette Molette, enfant de M. 'hÇn ,lcs P(a,nî°ns- Sl 'Inique Mjncs 
Alfred Molette, cultivateur, à c-|5ubstancc ,rntantc- comme 1:11 
1
viireu luoieuc, cultivateur, a eu
a tête transpercée de part en part lM)Us>R‘jy ,)U cm t.iin> gaz, \ 
)ar une fourche notre, 1 eternuement (jue cela | U't l

La tillette était â fouler un voy-'souvent que 
age do foin sur la terre de son soient affectés.

. i d rondos. Armand Cvr. 150 ms
fut I 9 • *

de St Pierre, vs* ( \ clone Les
i ... . . . sard, 152 lbs, de Thetford Minesvoque, en diet, empêchera tresi ,*• , .« • ou n t o ,,i 1 , 1 , Kid Savoie, 101 lbs, de St I i'-'souvent due les poumons .n en L„ \ . «• wa0 nie -vs- Voung Grondin, 10S lbs,

père, en compagnie de scs petites L’éternuement est, par ailleurs I •
soeurs, quand un de scs frères fit |le sig<ic fréquent d'un rhume. La',..,,,’’. R' M 1
soudainement avancer la lourde 
charette sans avertir ceux tpii é- 
taient dessus. Le mouvement de 
la voiture fut brusque, la fillette 
perdit l’équilibre, tomba d’abord 
assise sur le rebord du vovaee de» • i
foin et roula â terre où, dans sa 
chute, elle eut la tête transper­
cée par une fourche, qu’on avait 
planté en terre, les fourchons en 
Fair.

Un cri déchirant retentit et les 
soeurs de la malheureuse virent 
un effrayant spectacle lorsqu'elles 
vinrent au secours «le l’infortunée 
qui avait la figure couverte de 
sang et essayait, en vain, de tirer 
les tiges d’acier de sa blessure.
L’enfant fut immédiatement 
transportée â la maison paternel­
le, ou M. le Dr J. O. Sirois, man­
dé en hâte, lui donna les premiers 
soins.

La blessure était malheureuse­
ment trop grave pour que la vic­
time pût survivre. Jeannette Mo­
lette n’expira, toutefois, qu’une 
heure et trente après l’accident 
dans des souffrances atroces. M. 
le curé Boulé donna l’absolution 
â la malheureuse fillette qui ne re 
couvrit pas sa connaissance avant 
de mourir.

A la famille éprouvée “Le Ca­
nadien” offre ses sincères sym-

Ces jours derniers ont ou lieu 
eu l’egliso de Sacré Coeur do |é- 
mi>. Us funérailles de Mme \lbcri 
h or lier, décédée â l'Hôpital des
I mis Rivières à l’age de 3(» ans. 
kilo laisse pour pleurer sa perte
II < ûs enfants; Marie Louis, Mar 
eel (*i Georgette ; sa mère Mme 
Napoléon Lessard d’Last Brough 
ton; trois soeurs; Mme John Les­
sard (Generic) de Fhetford Mi 
nos, Mme \rtlmr Lessard (Marie

'F ! \nne), de Lust Broughton, Mme 
Lorenzo Provençal (Marie \nge) 
«le Thetford Mines; un frère, M. 
Napoléon Lessard de Sherbrooke; 

beaux frères : M M. l’hiliasSC'........... lit championnat, poids légei
respiration est tellement une ,in ...o.» i?r,lflo. n/u... . ...

t ntu .ut .K l.i mn P"»' ï'<" | le ro nu mirer, fera une .les batail ‘ RCii;iM«> Clmver, (Marie Reine),
. ulei ne le puni 1.u 1 punit. jlcs les plus intéressantes jamaisj(|L. Sherbrooke, Mme Raoul Hout-

\.i sans dm que les e\uu ,vuc. Lamothe aura fort à fauelj,,,^,,,,,, ( \,ln,ie) ilt. Sherbrooke, 
ces .le respiration sont excellents, vaincre son adversaire, etI* | c scnia. ,|,an.é par M
en principe. Je dis en principe, aura peut être la surprise'de sa\VsxUUé F(,rtin. omsin de la défini 
car .1 ne faut guère, dune part, vie. Lacroix qui n'est pas «... (lé-L. m. Alexandre Roux portai, la 
les ex.igeiet, et d.uilie paît, ni .butant, lera plus que son possibleL-roix. MM. (iéd. Lessard Aeliil 
ter de pratiquer ces exercices dans^our gagner cette rencontre.'|c Lessard, .l'liasi Uroughton. Au 
un endroit ou 1 air ne serait pas Lessard devra se tenir sur ses'jrUSU. Vaeb.m, l.udger llilodeau

"Foute personne dont la respi­
ration ne lui paraît point norma­
le, cela va de soi, devrait consul 
ter son médecin. 11 peut s’agir 
seulement d’un commencement 
de rhume aussi bien que des dé­
buts d'une bronchite susceptible 
de graves complications généra- 
ment assez fréquentes. Un mau 
vais régime alimentaire peut 
aussi être la cause d’une mauvai­
se respiration, principalement si 
elle affecte les organes intéressés 
directement ou indirectement.

Bref, quiconque ne jouit pas 
d’une respiration parfaite doit 
en conclure qu’il n’est pas en san­
té et. encore une fois, consulter 
son médecin.

JEUDI 3 AOUT 1933
------------- - i ■■■^3

Incendie à
East Broughton

Mardi soir vers 11 heures, un 
incendie se déclarait à une mai- 
s«>n appartenant a Monsieur Syl- 
vio Blais, située à la Station de 
Last Broughton L'alarme fut 
aussitôt donnée, mais le l’eut dé­
truisait complètement la résiden- 
ce. laquelle n’était pas habitée 
dans le moment. Grâce â .notre 
système d’aqueduc, on a pu pro­
téger les bâtisses voisines.

t est une lourde perte pour M 
Blais qui n’avait pas d assurance. 

La cause du feu est inconnue.

tait la couronne.
Dans l’assistance, on remar­

quait : M M. M ai ie I .nui ; (‘t Mai 
eel Fortier, Georgette Foi t ici

i lr«< 11 veut pas aller au .j,- St Pierre de Broughton, MM 
t.ipis p.ii la ‘boite de son advet | ||_ \adeaii, Thomas Jacques de 
s.me. S.i\oir, aeeeptant le ‘léli .past l'ruughluu portaient le eet 
de Grondin, il veut lui prouver sa!au.;| M„u. Thomas laeques por 
supériorité â tout prix. Le publie 
doit remarquer que Beatty ne fi 
gure pas au programme faute 
d’adversaire ; mais il agira coin
me arbitre pour la commission.Lnf;mts île la défunte, Mme Nap. 
. ( e programme ne cède en rien Lessard, sa mère, M. Nap. Les 
au précèdent, et promet de gran- sard de Sherbrooke, on frèrt , < 
de> siupiises aux spectateurs qui soeurs et beaux frères: M. et Mini 
seront à leur aise et ne souffij |0|in Lessard dc Thetford Mines, 
ront pas de la chaleur, étant en 
plein air, beau temps <»u mauvais 
temps, car l’estrade est couverte 
et l’arène aussi, s’il faisait mau 
vais temps.

Admission : 50c 
Réservés : 75c et $1.(X)
“Ring Side” : $1.50

La diarrhée d’été

A l’Unité Sanitaire 
du comté de 

Mégantic
PROGRAM ME 

SEMAINE DU 7 AOUT 1933

Lundi le / B. M, Blessisville : 
t Unique de puériculture, 2e 
immunisation contre la diph­
térie, 1 h, 30 à 3 h. 30.

Mardi le B A. M. Lyatcr : Cli­
nique de puériculture, 2cme 
immunisation contre la diph- 
téiie, l> lires â 11.
B. M. Stc-Anastmiie ; Clini­
que de puériculture, 2e im­
munisation contre la diphté­
rie, 1 II 30 à 3 h. 30.

\ hetford : Clinique de pué 
i ieiiltlire donnée par le I )i A. 
Nii • »isf .i I Liti|(* j\| .)t«*i nel 

es à 4.

6*0, 6-4.
0. Lafontaine et Annette La- bien le centre rural par cxcellen- 

fontaine vs- ^'vette Baillargcon ce pour étudier les problèmes de 
et Albcrtine Paré, 4-6, *4-6. lia terre.

Lucien Paré et Germaine Roy La Semaine sociale de Rimous- 
•vs- Andrée Porcheron et C. ki sera exclusivement consacrée 
Smith, 6-4. 9 - 7 

G V. Smith et B. McNaughtonMo
. Xormandaeu et À. Bcau- 

doin. 1 - P. 8-6. 2-6.
L. Smith et Wcllie Blais -vs-

M. Sctlakwc et L. Paré, 13-15,
2-6.

Jeannine Picard -vs- Yvette
Baillargcon,-1-6, 1- 6.

Calil Sctlakwc -vs- Arth. Beau- 
doin, .6 - 4, 4-6, 4-6.

R équipes.
Gctuires pour “Amiante” 10 

sur 14. — Golf 4.
Us joutes de tennis cômmen- 

UT(lnl dimanche et se sont ter- 
minccs hindi.

A East Broughton

PELERINAGE

La diarrhée d’été cause tous les 
ans un nombre formidable de dé 
ces. Dans tout le Canada on en 
compte 5,000 par an.

L’alimentation maternelle cons­
titue le meilleur et le plus sûr 
moyen de prévenir cette maladie. 
Toujours et partout, les recher­
ches à ce sujet ont donné le même 
résultat: le plus grand nombre 
des cas surviennent chez les en 
fa n t s nourris au biberon. D'au­
tres bonnes raisons militent en fa­
veur de l’alimentation des entants 
par
protection contre la diarrhée que 
donne l’alimentation au sein de­
vrait suffire pour faire compren­
dre à toutes les mères leur de­
voir â ce sujet.

L’enfant qui a l’infortune d’être 
privé de cette nourriture naturel-

Le blé canadien

M. et Mme. Arthur Lessard 
d’East Broughton, M et Mme l.o 
renzo Provençal de Tliciford Mi 
nés; ses belles-soeurs, Mme Ré 
naldu ( lioyer, de Sherbrooke,
Mme Raoul Bourguignon, de 
Sherbrooke, Mme Lavoie, M, et |
Mme Ldd\ Bcrtliiaumc, de Shei 
brooke, M. et Mme l.udger Bilo 
deau, concilie, de St-Pierre de irn,|j p 
Broughton, M. et Mme Auguste 
\ aehoii de St Pierre, Mme L’I leu 
roux, Mme Gingras, de St Pierre

Mercredi le ‘t Lac Noir : Clini­
que tie puériculture, 2e un 
muiiisalion contre la diphté­
rie, 9 h. 30 à 11 et I h. 30 
à 3 h. 30.
SLMauricc: Clinique de pué­
riculture â l’Ecole Modèle, 
donnée par le Dr A. Sirois, 
2 lires à 4.
Soil, Fhetford : ( liniquc an­
tituberculeuse (longée par le 
Dr A. Sirois, 7 lires à 9.

BASE-BALL
jeune culb de L’Oeuvre De 

,a Jeunesse visitait le culb St- 
. "scph. Be club St-Joseph a dé- 
1,1,1 ^cs jeunes de L’Oeuvre, par 
un Mt»rC de 11 à S. Le club de 

- Mivre était renforci par qua- 
re Joueurs du St-Alphpnse et le 

^•Joseph par trois du Our-Gang 
et mi ancien du St-Alphonsc.

^ ' n*ei l’alignement. 
vvjc de Jeunesse — St-Toseph

Robert Droui

il. /* i On est a organiser pour le di-au problème de la terre. Lon- , d • k , ,^ .1 . . v.n , » manche 13 août, un pèlerinage autrairement aux 1.200 experts reu-\r , , u . 1 . . , , ’ , r t* Cap de la ‘Madeleine,rus a Londres pour la Conference 1
mondiale, les collaborateurs à la Ce pèlerinage coïncidera avec 
Semaine sociale sont convaincus la ncuvaine préparatoire â la 
que la crise agricole est la cause grande fête du couronnement de 
première de la dépression uni ver- Notre-Dame du Cap, qui com- 
scllc. menccra le 6 août, au sanctuaire.

Réunis pour résoudre des pro- ,
blêmes qui ne sont meme pas de- lN<n,s "ivitons toutes les per- 
finis 1,200 délégués de nationali- s?nnes < es paroisses voisines^de- 
tés différentes, joignant à la con- de faire le pèlerinage, a se
fusion (les langues le désarroi des 1™** a .nous Ne s^it-ce^ ,lttlul..-
experts, n’étaitécc pas renouveler la unc fl,lale ,nttlUl,!n (1 ' \i r ‘le reiiuicrt les plus grands soins, 
l’expérience la tour .le Babel ? '<"» » •** M<« ^ m ,.t. <M, , ,,L c„„s,,m.

I ,.c «Ôm-iiniers de Rimouski se du Cicl- cn 1 honorant sous le vo- . ... .l.ts semainiers ut ivimou.ki st y , îvmic du Rosaire ment sous la surveillance de s«<n
réclament de la meme foi et de la (-*l,)k llc Dame luKos. Ici • )c faminc oll |’;imencr
meme race; ils parlent la même dans son sanctuaire national au niuU-cm ,lc 
langue et s’entendent sur toutes Lap de la Madeleine, 
les questions essentielles ; sc pla-1 j Q ralliement sc fera à l’église1 « 
çant au-dessus (les coteries de par- (ie East Broughton et le deiiartj]a direction qu’on lui cl«>nnc ct n’i 
tis, poursuivant les memes Ivers 3 heures du matim ;ai)porter aucun changement sans
rets, ils sont animes du seul désir j c trajet par Plcssisvflle.
de prouver les solutions les plus Prière de* faire parvenir votre 
propres à assurer par l’agriculture Lom, ou pour tout autre rensei- 
la survivance de leur idéal ^reli-1 grncmGnt9 s'adresser à M. l’ahbé 
gicux et national., P. L. Fortier, ou à Mlle Mnrie-

On a préconisé, depuis quel- Anna Vachon. 
ques années, kl création d’un Con- Qu’on se le dise ! 
scil économique. Cet organisme, ^ 
groupant nos meilleurs compéten-

47,000,000 quintaux, ce qui n’a été <lc Achille l.cs
dépassé qu’une fois, en 1917. ‘ , V,r,K,r; M:, 1 ,c,jrc

Iton, Mme Evangéliste fac(|iies,
NOTRE TABAC j de Sacré-Coeur de Marie,* ct de

----------- East Broughton : M. et Mme
. n . » . , Gédéon Lessard, cousins, M. ctLe Koyaiimc-Um jxissède dcL| Artlmr Nadeau, M et Mme

plus e.» plus le sentiment de I cm ,0 , ,Vovc.K:il. M l.udger Les
pire , ainsi qu on peut le voir par M> AIvre Lessard, Mme Lé
le rapport récemment publie par ... n vt Al • ,... 11 .. . * . 1 <mce Dallaue, M. Alphonse Les-1 Empire Marketing Board nourl • /• 4 ,,. , / b 1 j sard, cousin, M, Baptiste Proven-

v.r* , , , . . ., j cal, M. et Mme |. lùnile Perron............................................ ,u ;! ^éctablrau cours del an pMme roseph ,.„y M. ct Mme E
les produits naturels, mais la|,lc‘c ‘L-ime-ic 24 nomeaux ie |i0|)cr(t \1. c.( Mme Alfred Tur-

. .«it I*/ I I « . .ill* I i. ..... ... *«4 . I i. « i i . • f. I . ( . .

régulièrement â l’une des consul­
tations. Dans l’ordonnance de 
son alimentation, elle doit suivre

i l’avis du médecin.

cords sous le rapport des qualités C()ll Mmc \)v Ki Cliche, M. 
de produits importes des Domi- Alinisllc Roy Mme |osenl, V’aB 
mons d outremer. ^ M. et Mme Achille Lessard,

^es ucuis de 1 Australie ,H,D\]nlc Jules Moris, Mme Auguste 
monte ce J,00(J,(X)(J douzaines en Dcsc)icncaiix Mme Pierre l.es- 
Lk . a 1d,000,000 en 1932. sard, Mme L. Tunnel, M. et Mme

, ^ ÆJ Gjin.ida a .uigmen- Al|)honso Jac(iues, Mme Joseph
te de 6,000,000 lbs a pies de 11,- ^t-llilaire, Mme Dupuis, Mme 
000,(XX) lbs. Les tabacs de Nya (;£(p'()h Perron, M. Tréfilé Bol 
sabmd et de la Rhodésie meridio- (|l)(:^ jy] Alexandre Ivoux, M. ct 
nale ont aussi piogiesse et atteint \]m(. 'l'bomas Jaerjues, Mme lv 
iespectiveinent 15,064,000 et 10,- pG|*etn Lesèard, Mme Paul f.es 
452 lbs. sard, M. et Mme Alfred Veillcux,

10 — A. M. Colcraino : 
t liniquc de puériculture, 2e 
immunisation contre la diph- 
tei ic, remise des certificats 
de vaccination, 9 li. 30 â 11. 
P. M. Vimy RidgC; Clinifjue 
de puériculture, 2e immuni­
sation contre la diphtérie, ré­
mi c des certificats de vacci 
nation, 1 h. 30 a 3 h. 30. 
Thetford : Clinique antitu­
berculeuse donnée par le Dr 
A. Sirois, P. M., 2 lires â 4.

Vendredi le 11 -P. M. St-Fcrdi-
nand : ( liniquc de puéricul­
ture, 2e immunisation contre 
la diphtérie, remise des certi­
ficats de vaccination, 1 lv. 30 
à 3 h. 30.

Dr Luc Pelletier,
Officier Médical, 

Thetford Mines, Que.

nis Lamothe 
U boulin 
O. Dover 
R. Poulin 
I’* Poulin 
J* C. Gagné

‘ B Rousseau 
L‘ Kcinillard

ces, composé d’un comité central ques ct sociaux suivront avec in­
et (Fautant de sous-comités qu’iljtérêt cet enseignement; les tcch-

L. Madore
G. Cusson [pour mission d’orienter tous ceux 

F. Goudreau oui s’intéressent â la restauration

Les bananes des Antilles auglaî 
ses ont passé de moins de 7,000,- 
000 régimes en 1931 â plus de 10,- 
500,000 en 1932.

J.es poires de la Nouvcllc-Xé-
Comme mms sommes mainte- |anjc^ CjUj atteignaient 40,000 JX1J> M u ^ ^

nant arrives a la saison cliaudc, quintaux> ont plus que doublé ce|ijce ' Adrienne ct Luce Lessard,
imp rniirnp mie rhnmiof» <*l mi(‘ i____ i _____________ _ . _ ' .. __ ....

Ul (1 tlUltllll (1L vju “ lGii>l vu — — — *

y a de problème à étudier, aurait niciens agricoles, les cultivateurs, 
r.iiiir mtssinn d’nrii»ntpr lulls l’C’llX surtout les dirigeants do 1 l lliotl

Perron 
L. Goudreau 

A. Létourneau 
R. St-TIilaire 

R. Labbé 
N. Gagné 

P. Rémillard_2'e.ci,") de L’Oeuvre tient a re- 
■iiiçr M. Gérard Routhier, com- 

wc arbitre.

qui
cconomiue'de notre province.

En attendant la création de ce 
corps consultatif, les Semaines 
sociales ne constituent-elles pas 
un Conseil économique qui siège 
six jours par an ? C’est le sous- 
comité de l’agriculture qui sc réu-

catholiquc des Cultivateurs et des 
autres organisations rurales, trou­
veront dans les cours de cette u- 
niversité populaire un arsenal 
d’arguments pour leur propagan­
de. Les journaux seront fidèles 
à leur mission éducative en don­
nant unc large publication aux

unc couche, une chemise et une volume. D’autres records ont 
robe de mousseline sont des vête- £té établis par le blé du Canada 
ments amplement suffisants pour ct dc [’Australie, la farine de blé 
le bébé, ct dans les grandes cha- australienne, etc. 
leurs, on peut tout enlever excep-, rcCord du blé pour le Cana- 
té la couche. du, près de 477,000,000 quintaux,

Malheureusement un trop grand n’a jamais été dépassé par aucun

M. Gédéon Lessard, Mme Joseph 
Bélanger, M. et Mme Joseph Per 
ron, Mme Evangéliste Roy, Mme 
Joseph Blouin, Mme Luc Blouin, 
Mme Thomas Perron, M. Joseph 
Roy, M. Vital Jacques, Mlles A

nit ,dans quelques jours, â Ri- directives fie ce véritable Conseil
mouski.....  économique.

Tous nos chefs religieux, politi- Albert RIOUX.

nombre de mères ne considèrent 
pas la diarrhée comme unc ma­
ladie dangereuse. Quand elle se 
produit, elles accusent la denti­
tion ou autre cause. T.a diarrhée 
est toujours dangereuse. On tic 
doit jamais tarder â consulter le 
médecin de famille à ce sujet. Un 
t r a i t e m c n t i m médiat s’impose 
pour sauver la vie de l’enfant.

Si on agissait ainsi, on conser­
verait â leur famille et â notre

autre pays, excepté les Etats- 
Unis dans les années de la guerre, 
1916 et 1917.

pays plusieurs centaines de vies!écrit.

d’enfants que nous perdons au­
jourd’hui,

Pour questions au sujet de la 
santé cn général, écrire à l’Asso­
ciation Médicale Canadienne, 184 
rue Collège, Toronto. Une répon­
se personnelle sera envoyée par

M. et Mme T homas Roy, Mlle 
Blanche Rov, Mme Arthur Gré-m
goirc, Mlle Rachel le Gravel. Mme 
Ernest Lapointe, Mme Roméo 
Vallée, M. Edouard Jacques, M. 
Joseph Larochellc.M. Léonard Bi 
lodeau, M. Wilfrid Lessard, M. 
Placide Gosselin, M. Philippe 
Beaulieu. Mlles Antoinette ct Des 

j neiges Fortin, de St-Frédéric, 
Mme Lucien Nadeau, M. J. A. 
Lessard, .NE Joseph Gilbert, Mme

Le Comtoir 
Coopératif de

ÛU. C. C. Ltée

MERCREDI, 26 JUILLET 1933 ‘

Iluguc, Mlles Martel, Mlles Jean­
nette ct Gemma Turmcl, Mlle Ré- 
nalda Lessard ct beaucoup d’au­
tres dont les noms nous échap­
pent.

“Le Canadien” offre à la famil­
le éprouvée ses plus vives sym­
pathies.

Beurre—
No I pasteurisé ;

670 boîtes â 19%c la lb. 
No 2 pasteurisé :

171 boîtes à 19%c la lb. 
Non pasteurisé ; pointage 38 :

boîtes à c la lb.

Fromage— / ' ,
No 1 blanc :

WH boîtes â 10la lb. 
No 2 blanc :

50 boîtes â 9lAc la lb. 
No 1 coloré ;

246 bô-tes à 1034c la lb. 
No 2 coloré ;

35 boîtes â 934c la lb. 
No 3 coloré :

boîtes à c la lb. 
Ces ventes sont organisées par 

l’U.C.C. sous la direction de M. 
Clinton Henderson, gérant de ces 
ventes pour le Comptoir Coopéra­
tif de FU.C.C., Ltée.
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Médecins
Dr J. E. BEAUDET

Médecin-Chirurgien

Avocats
TELEPHONE 274

L. U. TALBOT, C.R
AVOCAT

VOL. XIX - No 31

Base Fia Fi à
Ease Broughton

*

Eclatante victoire pour le culb 
de Br.se Bail de East 

Broughton.

_ * 0 Edifice de la liurHiuc de Montréal 
Consultation: 12.30 i\ 3 hrs et 6.30 à 8 (Au.degsus t|o j._E< Mnrcoux, Ltéo)

Dimanche 1 à 2 p. in.

Dr JEAN LACERTE
ELEVE DES HOPITAUX 1)E PA.KIS

THETFORD MINES, Que.

TELEPHONE 64

Score : — H à 12

SAM. DESCHAMPS
Spécialiste pour les maladies des g t AVOCAT

Yeux, Oreilles, Nez et Gorge. Hôtel-de-Ville. - Thctford Mines
1

Consultations: Vendredi soir et ..
samedi toute la journée. _ __

LUCIEN DROLET LL., L
280 Notre-Dame, Thctford Mines AVOCAT

RUE NOTRE-DAME
Dr P. L. DAIGNEAU Edifice Gagnon

(Voisin du Bureau de Poste)
Tel.: 244.

D.D.S., L.D.S, 

Chirurgien-Dentiste

Edifice Beaudoin, Thctford Mines :
ThktPûko Mines. 53 — tous les jours

TELEPHONE

Dr J. - E. FORTIN
Médecin-Chirurgien

Sur demande — par téléphone 
ou autre.

Robertsonville, P. Q.

Dimanche dernier, le 30 juillet, 
le culb <Ie Hase Bail d’Kast Brou­
ghton recevait la visite du culb 
"Royal” fie Thctford Mines.

Apre-, une partie très contestée, 
le club \ i h leur dut s’en retourner 
avec une défaite, fju’il flit être la 
première de la saison.

J. \ allée, lanceur du club local, 
retira 1(> hommes au bâton, tandis 
«pie Jacob, du club visiteur, en re­
tira 11. C liche et Savage frap 
père chacun un circuit. Les fieux 
équipes furent obligés de jouer 
dix manches pour faire un maître, 
et c’est là que le club local s’assu­
ra la victoire.

Le Club d'Kast Broughton tient 
à remercier principalement le Dr 
|. A. Joïicoeur qui lança la pre­
mière balle, et aussi la belle as*- 
sistance qui vint encourager nos 
joueurs.

Voici ralligncmcnt :
"Last Rraughlon” “Royal”

Arrêtez ce Mal de Tête?
Pourquoi souffrir du mal do tête, ou do
i°i nwi*ro dcîu*cur» Quand uno T ABLETTE 
ZUTOO, prise au momont où vous 

sentez venir lo mal, apportera soula­
gement on 20 minutes? Inoffon- 

sives et sûres. Employées par 
des milliers do gens.» En 

.vento partout, 25c.

Robertsonville

ANGUS

Black Lakk : 315 tous tes soirs

Tel. Rural Tel Bell

A. H. CHABOT
AVOCAT

Commisaire de la C. S. A 

343 Notre-Dame, Thctford Mines

ERNEST VALLIERES
Optométriste-Opticien 

Examen de la Vue,
Verres et Montures

Tel.: 9
218 Notre-Dame, Thctford MinesHEURES DE BUREAU

1I heures du mutin à 8 heures du soir \
Tous les mercredis, jeudis, samedis]

et vendredis soir, de 5 à 9 lires. i Local
Dr A. JOLICOEUR BORNAGE

Expertises, Inventaires, Rapports
Chirurgien-Dentiste 

EAST BROUGHTON.

Tél. 36

+
39 üutuais-

JOS. LAVALLIERES
Directeur Funéraire

SERVICE D’AMBULANCE 
AUTOMOBILE

THETFORD MINES. 
TELEPHONE 143

et Plans

ARMAN D DUMAS
A R P E N TE U R- G EOM ETK E

ET
Ingénieur Forestier 

GARTHBY, Comté Wolfe.

TELEPHONE 298

JOS. DUQUET
*. Mécanicien

Réparation d’engin à gazoline, sys 
tème électrique d'automobile 

et batteries

121 St-Alphonse, Thctford Mines

A. Pinel 
11. | ac< >b 

K. Plante 
11. T 11 i vierge I

M. Savage
I. Vallée • 9
T. Yaehon 
P. Cliche 
l\. (îagné 
L. Saucv 
R. Vallée 
I, Tardif 
[ f. Vache m 
I L ( i roi eau
A. l'ou I if il

Sommaires
“Royal” Thctford .Mines—

' 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10
5 I) 2 3 0 0 1 10 0

) East Brnughton- 
1 2 3 4 5 6 7 8

Va-et-Vicnt-—
-Mlles Yvette et Juliette La- 

pointe, de notre localité, ont été 
les invitées de parents à Shcrbroo 
ke, dernièrement.
^ — -M. l’abbé Egide Bélanger, pro 
fesscur a Montréal, a été l’l>ôte 
des lain il les Oscar Phaneuf et 
Josaphat Bibeau.

Mme Eddy Travers est fie re­
tour d’un voyage d’affaires à 
Shcrbn h >kc.

--Mlles Yvette et Kita Cari- 
gnan. de St-1 lerménégilde, ont 
passe quelques jours en notre vil­
le, visitant M. et Mme Ernest 
Mal en faut.

M. et Mme Alph. Bilodeau,

Baptême—
Le 30 juillet est née Marie, 

Marthe, Réjeanne, fille fie M. et 
Mme Léonidas Grenier. Parrain 
et marraine: M. et Mme Donat 
I .andrv.

w

Accident—
AI. Alphonse Giguèrc a été blcs- 

é assez gravement, samedi le 29

CLASSIFIÉES
AGENTS DEMANDES

Agents pour cartes de Noël — 
Ecrivez pour information au su­
jet d’une très belle ligne de car­
tes de souhaits personnels et boî­
tes de cartes de Noël. Dessins ex-— u i viiiviu, « 1111 v. < 11 it

juillet, en tombant d'un vovatre clusi‘s- lias I)r'x- Commission
. « • • O i*i 9 i ii*i* ^
I A If f • « • I I ■ ki k I / à li 1 f A* ' t I O 1 I la • lx I • n L* • M M mde foin. Il a la mâchoire, un gc- Excelsior Publishing Co.

nou et les reins brisés. il a été Casier Postal 2379, Montréal, 
transporte à l'Hôpital St-Joseph, ! 3fs-30
a 1 hetford Mines. Nous lui sou-1 ---------
Imitons un prompt rétablisse­
ment.

Va-et-Vicnt—

A VENDRE

Deux habits ; — 1 Collège de
— M. et Mme Louis Richard et VTj, ^ Ste*A”ne

Olivier Richard, de retour «|\,n i‘«'•» —H.cre, en très bon ordre,
voyage à Montréal; ils sont main>£ °"1 vc,,d“s ,a dc b?mïf ,con- 
tenant déménagés a leur chalet au ?U.,on£’T ‘ ad[css«5 a Mwlame 
Lac Clapham. Joseph Lamonde 4/, rue DAti-

-M. et Mme Gcdéon Vaïllan- tem1’ rhetford Mlncs- X--|V30 
court, a Thetford Mines, par af-

A VENDRE
100 âcres de terre dans le Rang 

10 d Irlande, a 1 mille de l’église 
de St-Mauricc, voisin du moulin à 
scie, a 1 mille de la beurrerie,

i a i i es, der nièremen t.
—Mme Euclide Bolduc et sa 

lillette \ vette, en promenade 
chez M. Harry Landry, à Pont- 
briand, dernièrement.

_ .......... ........—M. et Mme Arthur Guillemet-,
Mlles Germaine et Helena Bilo- te à St-Jean Chrysostome, assis* lvem ra avcc toul *c roulant : 2 
fléau. MM. Gérard et Rodrigue J huit aux luncrailles «le leur oncle. c H c \ * • u x, / \ aches, taures, 4 co- 
Bilodcnu, s<»nt fie retour d’uni —Aime Joseph Dupuis et Louis poules, instruments aratoi-
voyage à Valley Jonction, Thct-1 Bolduc, visitaient Mme Angus- ICS* Uimheusc, râteau, herse, voi- 
ford Mines et St-Mèthodc. ou ils tin \ aebon, dernièrement. Lires <1 hiver et d’été, le tout pour
<»nt été les hôtes fie parents. I —Mme Paul Du gai est revenue v^OOO.OOpour un prompt acheteur 

M Ile Adrienne Caron, à Drum de l’Hôpital à Québec ; elle est
i * i * ... . ?• .

i\. i .«km < ax i niond\ille, l’invitée de sa soeur maintenant en repos avec sa fa- 
AIL. Lacnnx. Mine Robert Hamel. | mille à leur chalet au Lac C Ta­

x’ou s apprenons avec regret i pham. 
que M. \rthur Page, fils de Mme I —Mlle Lucienne Paradis, de 
Vve ( iédeon Page, est encore à Granby, en visite chez son oncle
• • • • m • a . . . *• •• » ^ «

I ). Grenier 
li. Poulin 

L. Kémillard 
Fcriand M. James Paradis.

0 0 1 0 0 3 0
q
0

î Hôpital St-Yincent de Paul fie 
Sherbrooke, a la suite d’un acci- 

! dent survenu ces jours derniers.
j Après avoir subi une grave opé- Sérieux Maux de Tête 
11 at ion. apprenons-nous, il est en M. John Pankratz de Truax, 

1 M»nne voie de guérison. Nous Sask., écrit : “Pendant plusieurs 
iui "Ou liai tons un prompt rétablis-. années j’ai souffert de maux fie 
sèment. tète si sérieux parfois qu’ils me

- -Mlles à vette et Germaine Bis poussaient à désespérer. (Juel- 
soii, de passage a Rock Forest, ques bouteilles de Novoro du Dr 

| ) isitant M. et Mme J. I. Martel Pierre me soulagèrent de ce tour- 
j.i Ictu^ chalet^ ^ | ment”. Ce simple et vieux re-

. | -M. et Mme Joseph Durand mède du loyer aide la digestion,
Va-et-Vient-^- jet leuis enfants, de Québec, en règle les intestins paresseux et

Mmes Henri Bécot te, Joseph ; visite chez AJ. et Aime Ambroise augmente le flux urinaire et, en
Gagné et V. Griffith sont allées à | Bisson et autres parents en notre ce faisant, il aide à acquérir une
l loin Noid, vendie«li, j \ ille ces j^»iirs derniers. bonne saute. Il est fourni dircc-

- M. A. Gienest fie Montréal - Le R. Fr. Charles Louis, fies tement du laboratoire du Dr. IV 
est en ])i*omenude à Arthaba>ka, | Frères Alaristcs fie Lévis, a visi-iter Fahrnev & Son* Gn ?s01 

jours-ci. tf ses parents. M. et Aime Alphon Washington Pdvd, Chicago, 111
Livré exempt de douane au 

Canada,

ARTHABASKA

tC ses parents, AI. et Mme Alphon 
M. l’abbé L. Adam, vicaire à se Bilodeau, dernièrement.

am Nord, était de passage en 
:notre ville, lundi

Mil c Cécile Lambert, <lc Slior 
brôokc, a passé quelques jours

sérieux, lionnes bâtisses. S’a- 
dresser a Johnny îMorisset, Tliet- 
lord .Mines, 10c Rang d’Irlande. 
Abandonne la culture pour cause 
de santé. 8fs-29

ECOLE COMMERCIALE
Anglais et Français, sténogra- 

plue, comptabilité, clavigraphic* 
cours d’office, correspondance’ 
Spécialité : Anglais et convexa­
tion anglaise. Classe de*jour eè 
cours du soir individuel, cétte 
classe s’ouvrira au mois d’a.,ût 
au No 27, rue Dumais. 4is-28

LOGEMENT A LOUElG
Logement, situé sur la rue 

Notre-Dame, six appartements 
avec chambre de bain. S’adres­
ser au Bureau du “Canadien”
_______________J-n.-o -30

POSITION DEMANDEE
Une personne connaissant bien 

le français et l’anglais, la sténo- 
graphie et la clavigraphic, deman­
de de l’emploi dans un bureau. 
Références fournies sur demande! 
S’adresser au Bureau du ‘'C nn 
<Ken”. 3fs-30

Qualité Courtoisie
Au Public

Demandez et Buvez

En toutes occasions :
Soirées, Pique-Niques, Jqi:. 
Livraison sur demande,

J. L. MONFETTE 
Tél. 182 — H.3 St-Alphonse

Thctford Mines.
x-Hs-31
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COLLEGE
DE

SAINTE-ANNE-DE-LA-PÛCATIERE
Fondé en 1827. — Reconstruit en 1921

Entièrement à l’épreuve du feu.

Affilié à l’Université Laval en 1863 
Cours commercial et cours classique

Prospectus envoyé sur demande.
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M. çt Aime Maurice Baril* de chez sa grand’mère, Aime Cvpri-|
mm mm» _ '9 m • _ • •

La rentrée des élèves aura lieu le 6 septembre.
»!• ,

Y
V
•%

EXCURSION

Afoniréal, est en visite dans sa fa­
mille.

Af. J. IL Girouard et sa jeune 
fille de Montréal, en promenade 
ihe/ Mme Henri Michaud.

Mme Kdomml Leblanc et ses 
entants de Montréal, sont en pro­
menade chez Al. Dénis Leblanc.

en Bisson, en notre ville.
— Mlle Hélène Doyon, dc St- 

Giérard. en visite chez AI. et Aime 
J. Adélard Lapointe, en notre 
ville.

* M. et Aime Ernest Malenfant 
sont de retour d’un voyage à St-

• i s

I lerménégilde, les hôtes de pa-

A

SHERBROOKE
SAMEDI Ta O UT 1933

Limite de retour
LUNDI 7 AOUT 1933

-oüo-
PAR LES TRAINS REGULIERS 

De <j;
Marbleton, Bishopton, East Angus, et Ascot

St-Gérard, Wcedon, »..... ••••4. ...... ...... ...... ...... ...... ......

Coleraine, Disraeli et Garrhby, 

Thetford Mines et Black Lake,...

••• ••••■• •••••• ••••••

Last Broughton, Leeds et Robertson, • ••••• Ml*»*

Tring Jet., • ••*•• ••••*• MM»* «•»••• •»•*•• ......... •••••• «•*•• ••••»• »••••• a**»*# »•»•••

Valley Jet., et St-Victor, 

St-Evariste et St-Ephrem,

• ••••• •••••• «HIM ••••*• »••*«• »•«»»»

M.... ...... ...I.« ...... ......

.50

.75
1.00
1.25 
1.50 
1 75 
2.00
2.25

— Aline Antonio \ igneault de rents.
Montréal et ses enfants André et j —AI. et Aime E. Malcnfant, dc 
Génévièvc, sont en promenade notre ville, AI. et Aime Edouard 
chez AJ. e( Aime Adélard Ficher. Dumnnd, de l'ury. et AJ. Alfred

— Aline Claire Carignan de Carrignan, dc St-Herménégildc,
Tingwiek est en prouienîule chez sont allés â Scotstown et â La 
M. H. Bcauchcsnc. Patrie, les hôtes de AI. et Afine

—Aille S. Tremblay d’Otta- Louis Dumond et autres parents. 
\va, est en pronu*nade chez MM. —Mlle Fernande Drouin est de 
Maurice Maluux et Jules J’ois- retour d’un voyage â St-Luclger, 
son. l’invitée de nombreux parents.

• -M. et Aime D. Dion et leurs 
enfants sont dc retour d’un voya­
ge a St-Paul et /t Uam Nord, les 
invités fie parents et amis.

—AI. et Aime Joseph Labrcc- 
que, dc la rue Alexandre, Sher­
brooke, ont été les hôtes dc AT. 
et Mme Thomas Labrecquc et dc 
M. et Mme Alfred Fournaise.

— Le tonnerre vient de brûler 
la grange de M. Edmond Croteau 
de St-Paul de Chester.

— Vous n'avez jamais peint, cl 
cependant vous dites que cette 
peinture est mauvaise*

—Je sais quand un oeuf est
mauvais.....  cependant, je n’en ai
jamais pondu !

s

HAM

Québec, Lévis, St-Henri Village, St-Anselme, 
Stc-I-Iénédine, Ste-Cécile, St-Samuel, St 
Sébastien et Courcclles, ...... ••••>• ...... «••**• ...... ........... . 2.50

Enfants de cinq ans et au-dessous de douze ans,
moitié prix.

Aucun bagage enregistré. 
Voitures de première classe seulement.

Pour plus amples renseignements ou billets, s'adresser aux agents.

, OÜUEBEC CENTRAL

Prenez donc les 
Pilules MORO

4» Iffzr efficacité

Pilules MORO

Va-et-Vient—
—Le Dr Georges Côté, de Yic- 

toriavillc, a 6t<* appelé à donner 
ses soins â Af. Albert "Tardif, 
(père). *

—AI. et Mme Arthur Goulet a 
Sherbrooke, visitant des parents 
et amis. 1

—AI. Bégin, fie Windsor Al il ls. i 
dans la localité, par affaires.

—AT. et Aime Jean-Paul Bou­
langer et leur garçonnet, Jean- 
Charles, en visite chez leur pa­
rent. AL Narcisse Goulet.

—AI. et Mme Ernest Richer, dc 
Sherbrooke, Aime Alfred Richard 
Aille Madclc •ine Richard, de New- 
Rcdford. Mass., AI. Apdré Rover, 
de Sherbrooke, dans les familles 
f. et Ulric "Tardif.«

—AT. Dauplaise, voyageur dc 
“La Tribune" dans la localité, ai­
de a la candidature du concours 
de ce journal. Aille Antonia Gre­
nier.

— MM. et Mmes Ala u rice Go- 
heil, dc St-Rémi de "Tingwiek, 
Maurice Meunier et Almanzor 
hrécbettc, d’Asbestos, ont visité 
'curs parents, AI. et Aime John 
Picard.

—AT. Jqs. L’Heureux a passé 
quelques jours chez son frère, M. 
Octave L’Heureux.

4\ X» JMWW ,,i .............. ..

1

fitîNr®

y.yX&i

mmm

HH
VAWWWVX

■HP .... |.
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A VOTRE 
CHOIX

Vous ne sauriez boire 
rien de plus sain ni de 
plus vivifiant qu'une bière 
parfaitement brassée et 
bien vioillie. Choisissez 
l'une des trois variétés 
Molson* si vous voulez de 
la bière à son maximum 
de qualité ... tonique et 
breuvage à la fois, pétil­
lant, rafraîchissant et 
nourrissant.

*|ND1A PALE (Etiquette blond*) *EXPORT (Etiquette dorée) *$TOCK t™!"— «—)
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CHRONIQUE
RELIGIEUSE

Réunion intime CREME CARAMEl.EE AU 
CHOCOLAT

Prenez six tablettes de choco­
lat. Faites les fondre avec un 
neu d crin • ajoute/ un hou mm*- 
ceau de beurre par petits mor­
ceaux. Laissez refroidir. Hat 
te/, six jaunes d’oeufs avec du su­
cre en poudre et ajoute/, ces jau 
nés sucrés tut chocolat re/roidi. 
Hattez les si\ blancs en neige très 
tenue et mélange/ b* tout. Imites 
cette crème au moins huit heures 
avant de la servir.

MAL EN TRAIN?
COMMENT VA VOTRE FOIEIECHOS MONDAINS

Samedi dernier, un groupe île 
parents se réunissaient a la de­
meure de M. et Mme Narcisse 
Cantin, pour fêter leur vingtième 
anniversaire de mariage.

l)e riches cadeaux leur furent 
présentés.

Etaient présents : M. et Mada­
me Narcisse Cantin, M. et Mme 
Emile Cantin, M. Xazaire Simo- 
ncau. île Ouébec, M. et Mme O- 
dilon Kirouac, vovageui de com* 
merce, de Québec, M. et Mme 
David LcPage, ingénieur civil, de 
Sherbrooke, M. Jules Lel’agc. 
de Sherbrooke. Mlle Louise Si 
moneau, Mlle Florence Simoneau 
Mlle Yvette Kirouac, Mlle Fer 
nande Kirouac, Mlle t laire Ki 
rouac, toutes de Québec, Mlle Ma 
deleine Le l'âge, de Sherbrooke, 
Mlle Isabelle Hébert, Mlle Adé 
lia Doucet et plusieurs autres 
dont les noms nous manquent.

Durant la 
musique et 
Ce n’est quhi 
tous se retii

Stimulez lu llllo do votre Koto
—Sans Calomel

Voir* foin fwt un tout p*Ut unrsn* «*1* Il P*»*.
, mretre» A im *u fcatma ri flliruns-

totro* lu»n» «i f i*i pi> rriu»»ut tl® ilJvrcwpr wn afflux 
quotidien de deux llvtr® de ltqutde biliaire dsn* yo* 
lnt«*tliif».

\ oim nr corrigera* pu complHtilAflt o*t lut et»Kmiit iliv» roIi, dm hulln», »1ee peut luln/rele*, d«e loin» ou de le domtnft à mâcher Uxetlfe ou Am cérAelm qitaîul Im «liront llbâte voe (titeeltiM. tie auront nul leur lâche el YOU* aurea brootn d un •itmutant pour votre tôle.
I ra Ourler*« Utile Uver rtU* (I'aIUas Ulule* 

( aller pour le Kole) auront UU fall d eneolelller «le 
noitiraii Votre vie I lira aonl puretneut vA<#talea. 
HiU<« limfîeonlvm l)emande*-lee par leur nom. 
ItcfiM.’i Ire •tiCiOdun^a. Jfto obea loua lee ubsr*

SAINT-ALPHONSE

“LE CANADIEN*' demande aux lecteurs de cette 
page de vouloir bien contribuer à la rendre plus inté­
ressante et de faire de ces colonnes les leurs. Si des 
amis vous visitent, il n y a pas de plus beau compliment 
à faire à*vos invités, que de mentionner leurs noms dans 
votre page locale. Nous publions aussi les fêtes de fa- 
milk* parties de cartes, le tout gratuitement. Les notes 
doivent être signées.. Venez ou téléphonez-nous, nous 
sommes à votre service.

Baptêmes
Mai i«

l* milicnm
Mina i .unanime 
.aflammc; mai 
eau, grands pa

Parrain
\nna \

Penfant
Marie

I ulietu \nnctL

( iiia\ i arram : l homas 
* : I .Umina runnel 
de l’enfant, 
juillet. Marie, (

lée La flamme, de St- —M. Conrad 1
passe le dimanche Thetford Mines, 
Ile. dimanche dernier
d'eau et Fournier, cm —M lle 1 
conctructio.n, de St- était en visite à 
[aient en ville diinan- dimanche dernier 
M. Amédée Laflam

parent
M ont real nstan

ult et d1*redette de Montréal 
rhetford Mines,
, chez son frère

AI. J. Fredettc.
—Mme W ilfrid Laplante, Mlle 

, Ophelia Thiyicrgc, de cette ville, 
étaient â Jolv, dimanche dernier, 

• pour visiter "leur oncle M. Philo- 
zaire Thivicrge.

—Mme Emile Grégoire tie folv 
i est actuellement en ville pour vi- 
j si ter ses parents.
I —M. et Mme J. Dion de St- 
Sylvestre, étaient de passage en 
ville, en fin de semaine 
>itcr M. Napoléon

—M. S

lean 1 QUEBEC—M. et Mme Alfred Mercier, 
leurs tils Benoît et Jacques, sont 
retournés aux Etats-Unis, après 
avoir passé deux semaines à visi­
ter des parents et amis, à Thet­
ford Mines.

—M .et Mme Zocl Grégoire, de 
1 hettord Mines, ainsi que leurs 
enfants, étaient de passage a Li- 
nioilou, chez M. Augustin Roy, et 
visitèrent aussi leur fils Paul- 
Henri au Collège des RR. PP. St- 
A incent de Paul, a Notre-Dame 
des Laurent ides.

-Mlle Anti' >inette Grégoire de
» T

Last Broughton est actuellement 
de passage â Thetford Mines pour 
quelque temps, chez M. et Mme 
Zoël Grégoire.

Mme L. AI. Smith de Salem, 
Mass., a passé la fin de semaine 
en ville, l’invitée de M. et Mme

Perreault

u Bernardin Guay 
uc-Annc de Beau- 
dernier.
)ing et M. Johnny 
i que Mlle Marie- 
: Marie Ange La- 
Last Angus, la se- 

visitant sa fille 
gravement

\i maudirontimusement

1 )el\ in

\dricn>rgamsatem

SAMEDI 5 AOUTfils (1 ( )ineilaient M
le t )uélK iron1 .a barre

Limite de retour
LUNDI 7 AOUT 1933

t tantpour vi- 
Lagueux.

un Deschamps, C. R., a- 
vocat, et s‘>n fils Alphonse, sont 
allés à Sherbrooke, visiter Mme 
Al. David, fille de AI. Deschamps, 
ces jours derniers.

—AL et Aime Hilaire Rosberry
de Somersworth, N. IL, étaient
en visite chez M. Amédée lac-

»

ques, ces jours derniers.
—Mlle Azikla Jaeijues est de 

retour d’une, quinzaine passée à 
Québec, l’invitée de AL et Mme 
E. II. Drolet et Mme Marier.

M. et Mme Georges Goulet 
d cEast P>roughton, de passage à 
( )uébec, dimanche dernier.

-M. et Mme Léon Bout fard 
de Charny, rendaient visite à chez 
AI. Amédée Jacques, ces jours 
derniers.

—Mme Vvc Antoine Drolet de 
Somersworth, N. IL, passe une 
huitaine chez M. Amcdée Jacques 
AL Alfred Gilbert, AL Paul Gou­
let et autres parents.

;—M. Gérard Morin de passage 
à Ouébec et St-Lambert, diinan- 
(die dernier.

—Mlles Germaine et Rose lac-
*

ques,. de, cette ville, Mlle Irène 
Poulin de S. C. de Marie, ainsi 
que MM. Jean B. et Isidore Pel­
letier et Joseph Bergeron, de Coa- 
ticook, de passage à Québec, di­
manche dernier, visitant Mlle Hé­
lène Fectcau.

—Mc T. V. Lortic a passé la 
fin de semaine en ville et est re­
parti pour Québec c.t autres en-

r Couture, de pas- 
, dimanche dernier.
ie Hervé Marcoux 
ts, à Stc-Marie, la 
*ie, à l’occasion de 

linte-Anne.
Ime Ernest Couture 

,ni revenus d’une vacance pas­
te à Oucbcc.
—.\î Marie- Louis Trcpanicr est 

, retour chez son père après a- 
,ir nasse un mois chez sa grand- 
ère Aime Prévost, de Pontbri-

M. Lud Le foyer domestique
1 juillet

I Emerv
et leurs « 
semaine (

( icmim

ttrant un Shcrbrool Ascot Bitdiopt50 juillet t MarbletouI ,abran
( )c(eau Weedon, St-Gérard, Garthby, Disraeli, Co 

lui aine, Black Lake, Thetford Mines, Robert 
son, Leeds, East Broughton, Méganlic, Sic 
Cécile, St-Samuel, St-Sebastien et Cour

o*e les entants contre les acci 
dents, il offre un plus grand dan­
ger aux adultes.

Les statisticiens de la Metropo­
litan Life font remarquer que de| 
1924 à la fin de 1932, la moyenne l 
d.e la mortalité causée par des ac­
cidents a la maison, a augmenté 
de 42 pour cent parmi les person­
nes âgées de 15 ans et au dessus.

•Avec l'augmentation du nom 
bre de sans-travail depuis quel 
ques années, un plus grand nom­
bre d’adultes restent a la maison, 
et c’est probablement ce qui ex 
plique l’augmentation de la moy­
enne de la mortalité causée par 
des accidents â la maison au cours 
de ces années.

En 1924, le tiers des accidents 
avec des suites fatales qui ont eu 
lieu à la maison, ont été causés 
par des chutes. En 1932, la pro­
portion a augmenté â 50 pour 
cent.

Les statisticiens font remar­
quer que parmi les cillants âgés 
(le moins de quinze ans, il y a 
eu une diminution de 23 pour 
cent de la moyenne de la mort ali-

u relu
M. et Mme 1

I d liane
ont de retour d voyage

m X»

St-Jean etrégion d*. M. et Aime Albert Trépamcr 
Je passage à Pontbriand, diman­
che, chez des parents.

M. et Mme Alfred Roy, en 
visite, dimanche ‘dernier, chez 
leur beau--frère, Al. Aurèle Savoie 
de rontlu Kind.

Ah Albert Gourde, était de 
passage à Pontbriand, dimanche 
dernier, chez son amie.

— AI. et Mme Paul Laçasse de 
cette ville se sont rendus â St- 
Ephrcm, dimanche dernier, visi­
ter son beau-père M. Gédéon P»i- 
zier, gravement malade.

Al. et Mme Edgar Lcnieün 
et leur fillette .Violette, en visite 
cnez Aime Placide Tunnel et chez 
Mme Ls-Pli. Beaupré, dernière­
ment.

■Mlle Marie- Alice Tunnel, en 
promenade chez sa soeur, â St- 
Elic d’Oxford. ,

AI. et Mme Louis-Philippe 
beaupré, AI. et Mme Edmond 
Label, à Drummondville, en fin 
de 'dnaiiic, chez des parents.

—AI. Albain Lessard de cette 
ville, nous a quittés pour aller de­
meurer à Lewiston.

Al. |. A. St-lean, de Thetford 
Mines, était â Montréal, (limail­

le Loui
taient le le M. le Député léfunt \ iiroi Valley Jet St-Evariste St Ephet M m Fil ion V ictoi i'r'»g .i»Raoul I )ttval

1 *erron
D’Arrell Aime Roland Ste-I I énedine et St-AnsclmcArmand Madoi

léfunt \ uroi inguav Enfant ms et au-dessous de donate ans 
moitié prix.Blanche A

Bolduc
Aucun b igage enregistre.

classe seulementSAINT-MAURICE 
Baptême—

Le 2o juillet. - Anne. 
Julienne, Eduuilda, f ill « d 
Nolet et de Alice Dubue.

I u 1 ici i I )tibnc ; marraine
|*r

ne «l’An* Nolet, oncle et s 
l’enfant.

Voitures de prenne ri

STE-AN N I BEAUPRI
spéciaux de idultcs et 'lOc (‘niants/:>c pour a

voyage aller et rctoui 
et Ste-Anne de Béai

ntre Québec

ur />hi hi Unif HI m • Il IH tut a t/nt ht

QUEBEC CENTRALice i dent
mpai (

M. Ciéd m Gosselin, de cette 
1 htébec, la semaine 
affaires.

et J. A. Vachori, Mlle 
Antoinette t Aille Donalda Ya- 
hon, de Thetford Mines, étaient 

1 Montréal, dimanche, chez des

Mlle A 1 .anclry, de la Non- 
, était en ville chez 

, la semaine dernière.
1 renier, Mme B. Bou- 

-• A. Landry, tous de 
incs, étaient en voya- 
dimanche dernier, en 
des parents.

parent

visite cli mÎJHf ru
tour d’un voVagc

9 V.»

—Monsieur N XX célébrait hier 
centième anniversaire de naissan­
ce. /

—N’est-ce pas remarquable ?
—Je ne vois rien de remarqua­

ble en cela. Chacun de nous 
pourrait en faire autant si seule­
ment nous pouvions vivre aussi 
longtemps.

m.f'l a vaça
quinzaine de jours chez des pa-j
rents, â Québec. # I

—M. J. J. W'cst, de la fie T. J.l
Moore, de Québec, en ville, cette j
semaine.

—M. Lionel Bizier, I. C., et 
Mme Bizier, de Québec, ont passé 
la fin de semaine en ville, chez 
leurs parents.

—MM. Gagnon et Morisscttc 
ont passe la fin de semaine a 
Québec, dans leurs familles.

—M. J. P. Lessard, de la Ban­
que Royale, de Srerbrookc, en 
ville, en fin de semaine.

—M. J. Dalma Landry, avocat 
et Mme Landry, de Sherbrooke, 
ont passe la fin de semaine en 
ville, visitant leurs parents.

—M. Gustave Savoie â passe 
la fin de semaine â Weedon.

-—M. Auger, de la Maison Go- 
beille, de Sherbrooke, en ville, 
lundi.

—M. et Mme Jean Vachon, de

\h

EXIGEZPrmez donc les 
Pilules ROUGES

«iM «

Pàhm
Palblest#

«Pappéüt
”lîw?oti pTmmwiti

CONTAI L8

RHUMATISME Dites simplement
^^LBière_____________________

«*• fatlgiM kSOUlACE EffKWtMEKT
lumbaoo

) SCIATIQUâ 
1 MAL DE TITI 

MIGRAINt*
NIVRALGII 
GOUTTB m.

■wtlndr* effort

4* leur efficacité En v’cntc chez
T. P. GAGNON 

241 Notre-Dame, Thetford Mines.

Québec, en ville, les invites de M. 
et Mme J- T. Vachon.

—MM. T. Labbé et A. Binette 
à Montréal, en fin de semaine.

Dawes. S.V.R'*PibleiROUGES
Faibles
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Les dangers de Pété
LE COUP DE SOLEIL

Ses avantages: Le bain de soleil

ST-JACQUES

S’il est d’une grande banalité, 
surtout lors oies premiers beaux 
jours, le coup de soleil est tou­
jours bien pénible et peu s’acconi 
pagner de préndmenes generaux, 
qui parfois revêtent une certaine 
importance.

Je me rappelle un malade en­
tré à l’hôpital, délirant avec 40° 
de lièvre et couvert d'une érup 
tion rouge ardente comme une 
scarlatine : il était resté exposé 
au soleil, s y était endormi après 
avoir pris un bain.

Dans le même ordre de faits, 
les séances trop prolongées aux 
rayons ultra-violets donnent des 
troubles semblables * agitations, 
petite lièvre, palpitations, et aussi 
érythème ou brûlure.

L’érythème d’un coup de soleil 
se soigne comme une brûlure: li­
niment oléo-caicaire ou toutes 
crèmes à base de lanoline et vase­
line. Préventivement, une onc­
tion à l’huile d’olive vous garan­
tira de la brûlure tout en vous 
laissant devenir brune.

Mais il ne faut pas, pour ces 
incidents qui sont la conséquence 
d’imprudences, comlanmcd le bain 
de soleil et se priver des bienfaits 
immenses d’une telle thérapeuti­
que.

Il faut simplement agir avec 
modération. Il faut d abord de­
mander à votre médecin l’autori­
sation des bains de soleil: certai­
nes maladies, comme la tubercu­
lose pulmonaire avec lièvre, les 
contre - indiquent formellement 
Au contraire, des manifestations 
osseuses ou articulaloires de la 
tuberculosa leur doivent la uué-o
rison.

\ ous prendrez le bain de soleil 
matin et soir, en commençant par 
une insolation de cinq minutes 
seulement ; chaque jour vous en 
augmenterez la durée. Prenez les 
bains aux même* heures; jamais 
au moment de la digestion; cou­
vrez votre tête d’un grand cha­
peau, et rappelez-vous que le bain 
de soleil étant très fatigant doit 
être suivi d’un repos complet 
d’une demi-heure. Si, le soir, 
vous étiez latiguéc, diminuez la 
durée de l’insolation: il faut que 
votre appétit demeure bon, que

Va-et-Vient—
—M. le Dr et Mme lirow.n, 

de Montréal, étaient les récentes 
hôtes du Dr et Mme P. Haggeiv 
ty.

Les costumiers
de Paris (guinnlgjii^

Le peuple américain veut bien 
admettre que les costumiers de 
Paris sont les rois de la mode. 

—Mlle Laura Monde, de Dcr-iAlais il n'est pas disposé a aceor-! 
riden, Conn., ainsi que M. et der indéfiniment son allégeance à- 
Mme Lionel Bilodeau, de Garner, Icette dynastie étrangère. Un ré- 
Mass., étaient les invités de AL vei lest signalé parmi les costu- 
et Mme Alex. Rover, pour quel- miers des Etats-Unis, et qui sein-l
ques jours, récemment.

—Mlle Yvonne Drouin de Mont 
réal cm actuellement en vacances 
chez ses parents, M. et Mme Geo. 
Drouin.

ble bien accueilli des grands éta­
blissements américains de confec-l 
tion de vêtements. !

. SOIS NOTRE tNfANTI

©ièehj&
QUEBEC, 25 JUILLET 1933

Traitement
%

contre l’herbe
à la puce

Quelques renseignements utiles 
sur cette plante nuisible.

LE THÉ

BRAVE COHUE

Mlle Florence Haggerty, à
En tramway :
Et la brochure ? Comment

A ce propos, Aille Schaver, vice 
présidente d’un grand établisse-

lain Nord, visite son aiimôvillc I1'10»1. dc confection dc vêtements, va-t-elle?
•lorenee Brûlotle oui est de re-, *U1 k, ceint entre attires —1res bien, je vous remercie.

....................................... -Est ce u’on se l’arrache ?
- Plus que vous ne croiriez. 

Pensez donc aussi ! d outes

tour du Couvent des .Mères Repu- |d,uSy ,cc T" su,l‘lans1 !c 
ratriecs” de Montréal, pour eau- Un ,|t: la -Metropolitan Lue : •Lé­
sé de santé. S,J" l,es. lc,Tc,s ,|cs .Etats-Unis

—MM. Marcel Latour et Trel- 'll" <ml1in’Tirc les artistes costu- 
flé Sévignv, (|r.). de Montréal, "ucrs ,dc J ’ans: dans leurs crea- 
passent. leurs vacances à St-Jac- t*o»s'le modes de vêtements pour
...tes, chez M. et Mme Georges ,a el l,our lc sP.urt- Vl"cl 
Drouin I cependant (jue depuis deux ans
- M.’ Kavmond Labouté, de cluatrc artisles costumiers aincri- 

jarthby, à St-Jucques, dernière- cams se sont mis a loeuvie et
' * ont créé des modes de vêtements

-M. et Mme John Hurlcv c,''E nie et de sport, (|i.i ont ètè ac- 
M 11c Jeannette lîurlev, à ï'het- M0,ll,es iavorablemc.il des eta- 
‘ord Mines, ces jonr.s derniers, iblissements de coutection, -l 

—M. Armène Denerv, de l'.ast P0l,rtluo' «n sera.t-,1 autrement ( 
Angus, de passage ici, la semaine '-e costumier amencam esc mieux 
dernière !au Cül,ranl cluc tout autre, (les

—M. Arthur Martel, de St-Ju- km\ls. des caprices et de la fan- 
lien. à St-Jacques, récemment.' t:us.e dc la clientele américaine.

— .Mlle Florence McKelvev, est I ^ n e>t pas plus que tout autie 
partie la semaine dernière,' pour , dcjK.urvu du sens artistique qui le
un voyage aux Etats-Unis. B«»de lla»? la creat,°" (le *>*"}•

M t niirad Parent, à Garth- m,cs (1U1 réunissent les_ qualités 
bv, par affaires. ;1 elegance et de bon gout. J’illS.

M. Patrick Sévignv de l|am- miei,x <luc u’ul :u,,rc; '> connaît 
Nord, de passage parm'i nous, ré-1E genre qui convient le mieux au 
ceinment. (climat du pavs. 1 out en encou

—MM. Arthur et Willard Mc- ''.‘géant la creation de modes es- 
Kelvev et Eddv Laprisc, à St-1sejiticllcinent américaines, nous 
Julien', ces jours derniers. apprécions quand meme ce que

M. .-t Mme William Dinning I ^ a ' u'- 1 e 'lu d est^ aujoijl
de St-Fenlinand de passage pur-- dans lc '1,J'ua,ne llc la 
mi nous, dernièrement. I N"oi|S loin nous Us HUX "-is

—M. et Mme Eugène llrûlottc k'? l'Q>r J trouver la source d in 
dc II am Nord, à St-Jacqucs, à | l'ittitjon ■ 
l'occasion du mariage Grenier-1 
Laprisc.

ces révélations !
— Ubii, et pour dix sous seule­

ment.
-Mais vous ne faites sûrement 

pas d argent avec cela ; dix sous, 
cela ne paie seulement pas le des-

Bien des vacances ont été gâ­
tées par l’herbe â la puce, et il 
est bien inutile de recommander 
«aux gens qui ne connaissent pas 
cette plante nuisible de ne pas J 
y toucher ou de ne pas toucher 
«aux vêtements, aux outils ou â 
Hautes les autres choses qui sont 
venues en contact avec elle. Di­
sons pour commencer que les 
ieuilles dc l'herbe â la puce 
sont par groupes de trois, com­
me celles du fraisier, mais con­
trairement â celles du fraisier 
elles sont lisses raides ou parche­
minées et portent quelques dents 
grossières. Elle sont assez sem­
blables sous ce rapport aux feuil­
les de la vigne grimpante de Vir-

256-?

l\a

Même eu plein vingtième siècle 
il se trouve des gens qui croient 
se distinguer en avouant qu’ils ne 
savent rien.

“Le Passe-Temps” 
vient de paraître

PLUS INTERESSANT QUE 
JAMAIS.

Xous recevons un exemplaire

petites poussées.

ENTRAINEMENT MILITAIRE
de la Quinzième Compagnie 

du Génie Militaire

La quinzième Compagnie du Génie Militaire fera 

son entraînement annuel à Val Cartier, cette année, du 

15 au 24 août.

Tout membre de la Compagnie doit se rapporter au 

Manege Militaire d’ici au 12 août.

L’enrôlement sera limité.

votre sommeil soit calme et que 
votre température n’ait pas de de l'édition du mois d'août du 
■fljjHH ■■■■ jf. ‘‘PASSE-TEMPS’’. Pas sa nou­

velle toitette, cette revue prend 
place parmi nos plus beaux ma- 

igazincs. Ce numéro, d’une réel 
e valeur, est consacré â l'auteur 

de notre hymne national. 11 ren­
ferme plusieurs des plus belles 
«compositions musicales dc Laval­
lée, entre autre : O CANADA. 
L'ABSENCE (romance), RES­
TONS FRANÇAIS, et une jolie 
cantilènc, VIOLETTE.

On y trouve de plus une clian- 
; son amusante, 1 a Page de La Ra 
j clîo et de vos artistes favoris, la 
Page de la Femme, Caricature, 
Poésie, Biographies de Lavallée, 
de Kouthier, J. H. Bélair, le fon­
dateur du Passe-Temps, ainsi qu’­
une revue de la presse canadienne 
au point de vue musical et artis­
tique. Il faut aussi mentionner 
la chronique de l’Ordre des Ca-

j

PROGRAMME du CONCERT
Donné pour la Ville de Victoriaville

POSTE C K A C

lion, I impression, le pliage, le 
brochage, les frais de poste. A 
quoi songez-vous ?

— Nous songeons avant tout au 
placement de nos enfants.

--Avant tout, mais ensuite ?
- A prévenir de nouveaux mal­

heurs, à mettre en garde la vieil­
lesse, 11 age niûh, la jeunesse et 
meme l’âge encore un peu tendre.

Et ensuite ?
Ensuite, nous avons en vue 

tous ceux qui ne sont pas les a- 
inis de l'oeuvre parce qu'ils ne
I nt point encore decouverte ni 
visitée.

Et ensuite ?
Ensuite, nous pensons â ton­

ies les excellentes personnes qui 
''1*1 du bien «a baisser eu bonnes 
oeuvres et qui ont oublié jusqu’i- 
n de déterminer la part du dé­
laissé de la Crèche.

-Ah oui ! comme vous dites 
souvent ; “On ne sait pas qui on
.secourt . Ce peut être un pro­
che;.....

—C’est cela.
ht c’est tout votre objectif ?
Ali non. Notre objectif est 

comme les beaux diamants. Les 
lavettes en sont innombrables.

—Nous espérons (pie chaque 
M mi Ile voudra posséder et con­
server soigneusement le précieux 
texte des ’’Dialogues”.

—(e ne serait pas'mal si cha­
que famille vous achetait, moven-
nant s"«s, un exemplaire de 
votre brochure.

—Ce ne serait pas mal. Mais 
je » est qu une supputation, une 
hypothèse, une bulle de savon.

— Luit de même, dans le dio- 
vese de Québec, combien comp­
tez-vous de foyers catholiques en­
viron ?

-Environ quatre-vingt mille.
A dix sous, cela fait huit mi’lc 
piastres.

—C cia vous irait ?
Comme un gant, cher mon- 

sicui. ^ Mais nous «avons garde de 
nous forger d’avance une facilité 
<jm, comme dit La Fontaine, nous 
i.issc pleurer de tendresse

Comment expliquer cela ? La 
pingrerie ? l’ignorance ? (’indif­
ference ? l'égoïsme ? quoi ?

La simple distraction ; la pa 
rosse d adresser une enveloppe.

—r‘w vrai qu’une fois l'cnvc-nadiens de Naissance. _ L ...... . ... .
Au nombre des collaborateurs jloppe adressée, le reste suit bien, 

de ce substantiel numéro, on re­
marque : M. Eugène Lapicrre,
D. M. le Rév. Père Lefebvre, s. 
j.; MM. Hormisdas Magnan, E 
Z. Massicottc, le Coroner Loren­
zo Prince et Jules Bourbonnière.

En somme, le PASSE-TEMPS 
modernisé est plus intéressant 
que jamais, ll plaisa sûrement â 
tous ses anciens amis â qui nous 
suggérons de s'v abonner. C’est

VENDREDI, LE 11 AOUT 1933

de 9.00 à 10.00 du soir.

•••••• •••••• ••»••• •••••• Riessiger

•••»•• •••••• •*•••* G. Daguerre

1 OUVERTURE “Le Moulin du Rocher’’
2— Voeux Suprêmes, — CHANT —

M. Camille Duguay, baryton,
3— EXTRAITS DE L’OPERA “Thais”,............................ Massenet
4— CHANT — au choix, Mlle Yvette Cadieux
5— VALSE ESPAGNOLE “Malaga”, Sontis
6— Récitation par Madame Camille Duguay, “La Robe”, E. Manuel

Tango.......................................................  Dumas
8— CHANT — “Les Saisons” —

M. Camille Duguay, baryton................ Victor Massé
9— Extraits de la comédie musicale

; “The Vagabond King" ................ *„................ .......  Frimi
CHANT — au choix, Mlle Yvette Cadieux

Il SERENADE EGYPTIENNE "Amina”......................  Linobo
12—MARCHE "Le père de la Victoire”____ __ ________ Canne

notre seule revue musicale fran­
çaise, et nous (lovons tous y ap­
porter notre concours.

Malgré ces nombreuses amélio­
rations. présentes et h venir, le 
tarif d'abonnement au PASSE- 
TEMPS reste â $1.50 pour 12 
mois.

Adresse : 20, rue Craig Est, 
Montréal.

POUR RIRE

A LA CAMPAGNE

Le fermier achetait son sucre 
de l'épicier et donnait du beurre 
en échange.

Un jour le fermier s’aperçut 
que son sucre ne pesait pas le 
poids. Il alla se plaindre à l’é­
picier.

—Dites donc vous, je n'ai pas 
une bonne mesure avec mon su­
cre.

# C'est drôle, lui répondit l'épi­
cier, car je pèse toujours mon 
sucre en prenant comme poids la 
livre de beurre que vous me ven­
dez. * •

inatcur. Et il y a la composi- £,n,c» mais ces dernières sont en
‘groupes de cinq. Au commence-! 
ment de l’été des grappes peu .ap­
parentes de petites fleurs blanches 
naissent â Faisselle des feuilles ; 
elles sont suivies sur certaines! 
plantes par des fruits ronds, blan­
châtres a peu près de la grosseur 
d’un pois, d’abord charnus et plus 
tard fermes et secs; c'est dans 
cet état qu’on peut les voir tout 
l’hiver suivant.

L'herbe â la puce, a générale­
ment une pousse basse buisson­
neuse, mais elle court parfois 
pans le terreau des feuilles ou en­
core escalade les clôtures et grim­
pe jusqu'à une bonne hauteur sur 
les arbres. Sur terre cultiréc elle 
ne se rencontre guère que sur les 
bords des clôtures et les en­
droits où la charrue ne passe pas. 
Elle infeste surtout les indroits 
rocheux, peu exposés â être dé­
rangés par l’homme. Elle est 
très répandue partout au Canada 
(et vers le sud), mais c’est sur­
tout dans l’Ontario et les parties 
adjancentcs du Québec que l’on 
se plaint, spécialement dans les 
régions des lacs qui attirent les 
campeurs et les villégiatcurs. Les 
moyens d’extirper l’herbe à la 
puce et de traiter les cas d'empoi­
sonnement qu'elle cause sont don­
nés dans un feuillet que l'on peut 
obtenir gratuitement en s'adres­
sant au Bureau des Publications 
du Ministère de l’Agriculture, Ot­
tawa. Nous ne mentionnons ici 
qu un des principaux traitements.

Le traitement le plus recom­
mandé à l’heure actuelle est ce­
lui (jiii consiste a enduire les p«*ir- 
ties aliectécs avec une solution à 
d pour cent de permanganate de 
potassium ou <lc teinture d'iode. 
Lorsque les ampoules ont paru, 
il faut éviter tout frottement et 
avoir soin de localiser l’infection 
(‘il appliquant de l’iode sur les 
bords des plaies ainsi que des 
compresses trempées dans une 
solution a 2 pour cent d’acétate 
d aluminium, une solution alcoo­
lique d’acétate de plomb (50 â 
/0 pour cent d'alcool â friction, 
ou toute autre substance rafraî­
chissante (soda a pâte) acide bo- 
nque en solution. Dans, les cas 
pesistants, on peut varier le trai­
tement par 1 emploi d'onguents 
(zinc, etc), On peut enlever ces 
derniers en épongeant avec de 
I eau chaude savonneuse. Ne 
mettez pas dc poudre â pâte sè­
che ou d acide borique sec sur les 
plaies suppurantes, car il se for­
mel ait une croûte dure qui aggra 
ve les conditions, tandis qu’une
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MELANGE ORANGE PEKOE
‘Tout frais des plantations'
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Nous recevons à toutes les semaines des communica­
tions à faire paraître dans le journal et que nous sommes 
obligés dc jeter au panier pour la bonne raison qu’elle- 
sont pas signées.

Que l’on prenne donc la bonne résolution de sig, 
les articles que l’on nous adresse pour publication.

De plus, il est inutile de nous adresser des articles 
qui traitent dc personnalités, qui sont injurieux et de nature 
à causer des ennuis car même si ces articles sont signés 
nous ne pouvons les publier et pour cause.

Nous répétons donc qu’il est inutile de nous adresser 
des compositions, articles, nouvelles, sans les signer d’un
nom responsable, car le tout sera jeté au panier sans aucune 
cérémonie.
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CONCERT
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MERCREDI, LE 9 AOUT 1933
à 8 heures du soir (heure avancée).

OFFERT PAR

A. SETLAKWE FILS, ENRG.
252-58 NOTRE-DAME, THETFORD MINES

POUR

les chemises “Took”

Oui. Savez-vous que des en­
veloppes nous arrivent tous les 
jours justement pour pourvoir â 
cette négligence ? L’un envoie 
dix piastres, l’autre cinq, l'autre 
une, 1 autre dix sous, pour sup­
pléer les distraits...

—Cela reste l’exception.
-Ou. mais les nobles excep- exposition plus fréquente à l’nir

^«rT,^rcSîesëbs;7rireT-*' A?
Quelqu'un n'cs. il pas survenu scL
chargeant de défrayer l'envoi de 
la brochure â trois'millc familles 
do son comté qui est considéra­
ble ?

—Et ça lui a coûté ?
I rois cents piastres.

Tl vous en reste des comtés ?
—Bien sûr.
—Alors je, m’inscris pour le 

moins considerable. Mes moyens 
sont limités.....

—Donnez-moi cent piastres et 
nous ferons le service largement, 
du côté l’En bas.

-Est-ce qu’après cela je pour­
rai me flatter d'avoir coopéré â 
quelque placement ?

^ Sûrement à trois.ou quatre. 
Un placement nous coûte bien en­
tre quinze et vingt piastres de 
publicité.

—Alors grand merci ! Ce n'est 
pas cher pour savoir qu'on a fait 
tant dc bien.

Monsieur, vous êtes un brave 
coeur. Et de plus, vous savez 
faire un bon placement.

—Dieu me le rende !
—Dieu vous le rendra sûre­

ment. Au revoir !

V. GERMAIN, Ptrc.

ne reviennent pas tous les ans, 
nmms que l’on ne s’expose de 
nouveau l’herbe la puce.

MARMALADE aux ATACAS
Lavez et triez une livre d’ata- 

cts que vous mettrez dans un ré­
cipient et recouvrirez d’une tasse 
et demie d eau froide.

(•ailes cuire pendant environ 15 
minutes, jusqu’à ce que les fruits 
soient tendres.

Ajoutez alors deux tasses de 
slKrc cristallisé et laissez cuire 
pendant 20 minutes.

Prenez une cuillerée de jus et 
faites-en tomber quelques gout­
tes. Si la dernière goutte reste 
attachée a la cuillère, la marma­
lade e-q assez cuite, sinon laissez 
sur le feu quelques minutes et 
laites de nouveau ce petit essai.

Les atacas brûlent facilement, 
aussi est-il préférable de les faire 
cuire doucement à feu moyen et 
de les surveiller.

Cette marmalade qui utilise les 
petites baies tout entières est non 
seulemen savoureuse mais encore 
economique.

SURVEILLEZ LES VITRINES CHEZ

A. SETLAKWE FILS, ENRG.
-------------------- -----------------—00O00--------------------------------------------
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H. Wheeler 
Wells
South 
South 

H. Wheeler 
Denizettc 

L. Johnson

GOD SAVE THE KING.
1 MARCHE, Spirit of freedom 
2—MARCHE, To beat the band
3 MARCHE, Military March
4 VALSE, Round the world 
S-OUVERTURE, Rays of Gold 
6 SELECTION, Lucia de lammernoor
7— MARCHE, Strong Arm

INTERMISSION
CHANTS choisis par M. Hilaire Grégoire,

accompagné par Mlle Dorothée Grégoire
8— MARCHE, Mit. St. Louis, Cadets..................... L. P. Laurendeau

LC PèrC de la Victoire.............................L- Gtmne
? ^t tSHE’ Lc Réeiment de Sambre & Meuse..........A. Turlct

11—SELECTION, William Tell Rossini
j, tt j ,’ RoUctte ....................................................................... . South
13—Under the double eagle MARCH .............................J. F. Wagner

O CANADA.
JAMES R. MOLE, Directeur.

LE MEME PROGRAMME SERA EXECUTE
LUNDI LE 7 AOUT.
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